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Avertissement 
Pour une meilleure lisibilité, la légende adoptée pour définir régiments, bataillons et compagnies est 

en principe toujours la même. Elle fait l’objet du tableau ci-après. 
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Situation le 1er janvier 1944 
Rapatrié dès le 1er mai 1943 à l’issue de sa participation à la campagne de Tunisie, le 3e RTA a intégré 

la 3e division d’infanterie algérienne (3e DIA), constituée officiellement le 1er mai 1943 et prévue pour 

être engagée en Italie. 

Après la perception des nouveaux matériels et la formation des spécialistes, la division se rassemble à 

la mi-juillet dans le Constantinois. Jusqu’à la fin du mois de novembre, les unités poursuivent 

l’entraînement à tous les niveaux. 

Le 5 décembre, les unités font mouvement d’Oran sur Bizerte d’où, entre le 24 et le 28 décembre, elles 

sont transportées par voie maritime sur Naples. La division se regroupe dans la région de Caivano, au 

nord de Naples, avant de monter en ligne. 

Déroulement des opérations1 

1. La campagne d’hiver, 1er janvier au 30 mars 1944 
Dans la nuit du 6 au 7 janvier, le 3e RTA fait mouvement vers la zone d’attente de Pozzilli (3 km NE 

Venafro). 

Après des reconnaissances conduites dans la journée du 7 janvier, le 3e RTA relève, dans la nuit du 8 

au 9 janvier, le 157e RI US (45e DI US) sur le Monte Cavallo et le Colle Calanzuolo, respectivement 2 et 

5 km est de Viticuso. Le 9 janvier, des reconnaissances (groupe franc) sont lancées sur Viticuso et vers 

le Monte San Antonio qui est fortement tenu. 

 

En vue de l’attaque prévue le 12 janvier, le 3e RTA se met en place sur sa base de départ. Encadré au 

nord par le 7e RTA et au sud par le groupement Bonjour, le régiment doit enlever le Monna 

                                                           
1 Le déroulement donné ci-après ne relate que les combats du 3e RTA. Pour avoir une vision plus générale de la 
campagne d’Italie, se reporter au document de synthèse sur la participation des régiments de tirailleurs dans la 
campagne d’Italie 1943-1944, disponible sur le site. 
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Acquafondata puis exploiter sur l’axe Vallerotonda, San Elia. Il est appuyé par le 3/67e RAA. En face de 

lui, se trouve le 100e Gebirgsjäger-Regiment (GJR), appartenant à la 5e Gebirgs-division allemande. 

1.1. Combats du Monna Acquafondata et sur les avancées de la 
ligne Gustav, 12 au 15 janvier 1944 

Le 12 janvier, après un quart d’heure de préparation d’artillerie, l’attaque de la division débute à 

06h30. Le 2/3e RTA, partant de Casale, échoue à se saisir du Monte Raimo dont l’approche est protégée 

par les feux provenant du Monte Rotondo. Mais, au sud, profitant de la progression du groupement 

Bonjour, le 3/3e RTA se saisit du Monte Molino (9e compagnie). Le colonel décide alors de lancer le 

3/3e RTA vers le Monna Acquafondata. Le bataillon occupe la cote 960 à 18h30. A 23h00, la 10e 

compagnie arrive sur la cote 1040. Recevant l’ordre de pousser jusqu’à la cote 1325, celle-ci est trouvée 

peu tenue et elle est occupée à 03h15. Dans la nuit, la 5e compagnie peut enfin coiffer le Monte Raimo. 

 

Le 13 janvier à l’aube, le 1/3e RTA non engagé la veille, entre dans Acquafondata en vue d’exploiter 

vers Vallerotonda. Il atteint les mamelons à l’ouest et au sud puis la 1re compagnie trouve le contact 

dans l’après-midi au niveau du Monte Ferro. Le 1/3e RTA essaie de conquérir cette position, sans y 

parvenir. 

Une nouvelle opération est montée le 14 janvier à l’aube. Les 9e et 11e compagnies du 3/3e RTA 

enlèvent le Monte Ferro après une sérieuse préparation d’artillerie. Puis, tandis que le 3/3e RTA 

poursuit vers l’ouest sur le Colle San Michele, le 1/3e RTA s’empare du Monte Piano et de Vallerotonda 

en fin d’après-midi. Au sud de la route, le 2/3e RTA progresse aussi jusqu’à la verticale de 

Vallerontonda. 

Le 15 janvier, le 1/3e RTA s’empare de la chapelle de Madonna di Raditto et la conserve malgré 

plusieurs contre-attaques ennemies. Plus au sud, le 2/3e RTA monte une opération pour conquérir le 

Monte Faullo qui domine directement San Elia. L’action se déclenche à 13h00. La position est enlevée 
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et conservée par la 5e compagnie qui doit rejeter trois contre-attaques. Le Rapido est bordé. L’ennemi, 

qui a réussi à se rétablir, en tient les hauteurs à l’ouest. 

 

 

1.2. Opérations de percée de la ligne Gustav, 16 janvier au 3 
février 1944 

Une première opération se déroule à la charnière entre la 2e DIM et la 3e DIA du 21 au 23 janvier en 

direction du Monte Carella. Le 3e RTA, agissant en couverture du 7e RTA, doit s’emparer de Valvori, du 

Colle Cicurro et du Colle San Martino. Il n’est finalement pas engagé et reste sur ses positions. 

Une deuxième attaque visant à s’emparer du Colle Belvédère est prévue pour le 25 janvier. Elle met 

en œuvre la 3e DIA qui doit attaquer sur l’axe Il Lago, Colle Belvédère, Colle Abate. L’action principale 

est confiée au 4e RTT qui, faisant mouvement dans la nuit du 24 au 25, attaque le 25 à 07h00. 



 

Deuxième guerre mondiale Page 6 
Italie 1943-1944 3e RTA 

La bataille du Belvédère, 26 janvier au 3 février 
Le 25 janvier, le groupement du 3e RTA (2 et 3/3e RTA – le 1/3e RTA est placé en réserve de division), 

qui doit assurer la couverture nord de l’action du 4e RTT sur les avancées du Monte Cifalco, n’est pas 

engagé excepté la CAC, placée en bouchon antichar face à Belmonte. 

Le 26 janvier matin, alors que le 4e RTT, qui s’est rendu maître du Colle Belvédère et tient la zone de 

l’Olivella, reprend l’attaque en direction du Colle Abate, le 1/3e RTA attaque entre le Monte Cifalco et 

la vallée avec pour objectif la cote 4702. Le soir, l’objectif du 4e RTT est atteint mais pas celui-du 1/3e 

RTA. Le verrouillage imparfait de la vallée du Rio Secco permet à l’ennemi (3/134e IR) de s’infiltrer 

durant la nuit et de réoccuper ses anciennes positions à hauteur de l’Olivella, coupant ainsi l’unique 

piste de ravitaillement du 4e RTT. 

Le 27 janvier vers 10h00, en raison de la poussée allemande exercée dans la vallée du Secco, un 

détachement blindé du 3e RSAR et des éléments du 2/3e RTA, prélevés sur la couverture nord, reçoivent 

l’ordre de nettoyer l’Olivella et de soutenir le 1/3e RTA chargé de reprendre sur pied sur les cotes 470 

et 3153, de part et d’autre du Rio Secco. Au soir du 27, alors que l’ennemi a pratiquement reconquis 

toutes les hauteurs du Belvédère, l’Olivella est nettoyé mais le 1/3e RTA n’a pas pu atteindre ses 

objectifs. 

Le 28 janvier, l’ennemi relancent ses attaques sur les hauteurs contre le 4e RTT, maintenant épaulé par 

le 7e RTA et dans la vallée du Rio Secco. Entre 10h00 et 11h00 une nouvelle intervention est exécutée 

dans l’Olivella par le 1/3e RTA, un détachement du 3e RSAR et des éléments du 7e RTA. Dès 14h30, le 

1/3e RTA occupe la cote 155 et tient les croupes sud des cotes 470 et 315. Sur les hauteurs, les pitons 

sud du Colle Belvédère ont été repris à l’ennemi.  

 

Le 29 janvier, en fin de matinée, la situation est de nouveau critique sur les hauteurs après une violente 

contre-attaque allemande qui menace de rejeter les unités du 4e RTT et du 7e RTA qui ont reconquis à 

                                                           
2 Cette cote, prise la veille par la 9e compagnie du 4e RTT, avait finalement été reperdue, la compagnie ayant été 
pratiquement anéantie en l’attaquant puis en la défendant pendant pratiquement toute la journée. 
3 Cette cote avait été conquise dès le 25 par la 11e compagnie du 4e RTT, puis la compagnie avait poursuivi vers 
la cote 681 et l’ennemi avait réoccupé cette position le lendemain avant que  
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l’aube une bonne partie des positions perdues la veille. Un élément du 3/3e RTA est poussé dans 

l’après-midi sur la cote 862 en soutien du 3/4e RTT. 

Les 30 et 31 janvier, malgré les contre-attaques ennemies, le 4e RTT et le 7e RTA arrivent à se maintenir 

sur l’ensemble des hauteurs tandis qu’à leur sud, les Américains progressent enfin. 

Le 1er février, le 1/3e RTA s’empare de la cote 315, consolidant ainsi le verrouillage de la trouée de 

Belmonte. Dans la zone du 3e RTA, des reconnaissances sont conduites par le 5e RTM pour la relève 

prévue le lendemain. 

Le 2 février, le 2/3e RTA vient s’établir sur la cote 502.  

Le 3 février à 12h00, les 2 et 3/3e RTA relevés par le 5e RTM et dans la nuit du 3 au 4 février, ils viennent 

relever le 4e RTT sur le Colle Abate et la partie est du Colle Belvédère : ligne passant par les cotes 721 

et 70 au 3e RTA. 

1.3. En secteur sur le Belvédère, 4 février au 30 mars 1944 
Le 3e RTA va tenir le secteur du Colle Abate (dont les limites évolueront progressivement dans les jours 

suivants) jusqu’au 6 mars face à un ennemi qui ne reste pas inactif. Il est relevé dans la nuit du 6 au 7 

mars par le 2e RTM. 

Il y remonte en ligne le 22 mars et il est relevé le 30 mars par une unité de la 4e DI britannique. 

 

2. Période de repos, 31 mars au 9 mai 1944 
Après avoir été relevé sur le Colle Belvédère, le 3e RTA est transporté dans la région de Colliano, environ 

30 kilomètres à l’est de Salerne : le 1/3e RTA à San Andrea di Conza ; le 2/3e RTA à Valva ; le 3/3e RTA à 

Castelnuaovo di Conza, Santomenna et Laviano ; la CAC à Teora et la Cci à Calabritto. 
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3. La campagne de printemps, 10 mai au 5 juin 1944 
La 3e DIA doit être engagée à compter du 12 mai, en exploitation, dans les monts Aurunci, à l’ouest du 

Garigliano et au sud du Liri, sur l’axe Castelforte Ausonia, Esperia, Pico. 

Le 9 mai au soir, le régiment avait été acheminé dans la zone de Lauro (7 km au SE de Castelforte). 

Le 11 mai à 23h00, débute la bataille du Garigliano. Le 4e RTT engagé le 12 mai dans l’après-midi pour 

faire tomber le verrou de Castelforte, en débouche le 13 après-midi en direction d’Ausonia et a 

dépassé Ventosa le soir. 

3.1. L’exploitation vers Pico et les débouchés de la plaine du Liri, 
14 au 26 mai 1944 

Le 14 mai à l’aube, le 3e RTA débouche au nord 

de Castelforte, dépasse le 4e RTT et poursuit, 

1/3e RTA en tête, en direction de Coreno.  

Vers 10h00, le 1/3e RTA est arrêté par une 

résistance à hauteur de Cardito. Le 2/3e RTA 

déborde la résistance par l’est et s’empare de 

Coreno avant d’être arrêté à 1 km au sud-est 

d’Ausonia. 

Le 15 mai avant l’aube, le 2/3e RTA débordant 

Ausonia par l’Est s’est emparé de Castelnuovo. 

Marchant sur Annunziata 4  et Casali, il se 

heurte à de fortes résistances sur ces deux 

villages. Sur l’axe, le groupement Lambilly (4e 

RSM) occupe Ausonia à 06h30 et poursuit en direction d’Esperia et de Selvacava. A 2 km au nord 

d’Ausonia, il est arrêté par les feux du môle de La Bastia tenu par le 3/200e Pz Gr. Le 1/3e RTA vient sur 

Ausonia et le 3/3e RTA reçoit la mission de s’emparer du môle de La Bastia. La 9e compagnie part à 

                                                           
4 Spatuli-Lago sur les cartes actuelles. 
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l’assaut de cette résistance mais, arrivée devant la ligne fortifiée qui couronne le sommet, elle doit 

décrocher. Il est 20h00, l’attaque sera reconduite le lendemain. 

En fin de journée, Selvacava est occupé par le 7e RTA qui marche à gauche du régiment en direction du 

Fammera. Une habile manœuvre de la compagnie Molinet a obligé les Allemands à se retirer 

d'Annunziata et de Casali, occupés 

par le 2/3e RTA qui assure aussi la 

liaison avec la 2e DIM au nord (Colle 

Castellone. Dans la vallée, le 1/3e RTA 

s’étale entre Castelnuovo et Ausonia. 

Le 16 mai, le 3e RTA est renforcé du 

2/7e RTA pour réduire la résistance de 

La Bastia. Attaquée par l’ouest par le 

2/7e RTA et par le sud et l’est par le 

3/3e RTA. Les combats font rage 

pendant toute la journée pour 

s’emparer, casemate après casemate, 

de cette position âprement 

défendue. De manière à libérer le 3e RTA qui doit poursuivre sur Esperia, le 2/7e RTA est chargé du 

nettoyage du bastion. 

Pendant ce temps, en direction d’Esperia, le 1/3e RTA à gauche, le 2/3e RTA à droite et le groupement 

Lambilly sur l’axe, la progression est finalement arrêtée par une forte résistance (1/200e Pz Gr) à 

hauteur de la cote 204. Le 1/3e RTA et le 2/3e RTA atteignent respectivement les cotes 183 et 154. 

Le 17 mai, renforcé par le 3/4e RTT, le 3e RTA a pour mission de conquérir le Monte d’Oro. A 06h30, la 

crête cotes 331 et 390 qui forme l’objectif O1 est conquise. La ligne Dora est percée. A 09h00, les 

bataillons de tête atteignent le Rio Marino. A 11h00, le 1er bataillon entre dans Esperia, abandonné, 

où il fait une cinquantaine de prisonniers ; une compagnie est envoyée sur les pentes est du Monte 

d’Oro pour assurer la liaison au nord avec la 1re DMI qui progresse le long du Liri. 

Dans l’après-midi, le 1/3e RTA est arrêté à 1 km à l’ouest d’Esperia par une forte résistance d’infanterie 

appuyée par les feux de canons automoteurs tirant depuis Monticelli. Le 2/3e RTA entame un 

débordement par le nord en passant par le Monte d’Oro, atteint seulement en fin de soirée. Le 3/4e 

RTT est remis à la disposition de son régiment. 

Le 18 mai, le régiment doit enfoncer la ligne Hitler à hauteur de San Oliva. Dès 03h30, il reprend la 

progression en direction de Monticelli, par la route avec le 1/3e RTA et en descendant les pentes du 

Monte d’Oro avec le 2/3e RTA, qui déborde ainsi les résistances de la veille. L’ennemi se replie et dès 

11h00, le 1/3e RTA entre dans Monticelli puis poursuit sur San Oliva, occupé en fin d’après-midi, et 

pousse en direction de Pontecorvo. Tandis que le 1/3e RTA atteint la cote 101, fortement défendue, 

qu’il prend puis reperd, le 2/3e RTA s’engage vers les hauteurs au nord de San Oliva. 

Le 19 mai, le constat est fait que l’ennemi est installé dans la profondeur entre San Oliva et Pico et 

tient crêtes et vallées. Agissant en liaison avec le BM 4 de la 1re DMI, le 2/3e RTA enlève la cote 101 en 

début d’après-midi. Le 2/3e RTA progresse vers le nord et s’empare dans l’après-midi du Monte del 

Mandrone. Le 3/3e RTA est engagé dans la vallée du Forma di San Oliva pour ouvrir la porte vers Pico. 
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Le 20 mai, l’effort est conduit sur les flancs du régiment qui continue à progresser dans la Formia di 

San Oliva (3/3e RTA) 

en liaison avec le 

groupement blindé 

Bonjour (3e RSAR5), 

contrôle la crête du 

Monte del Marone 

et du Monte della 

Comune (2/3e RTA) 

et tient les accès de 

San Oliva (1/3e RTA). 

Le 21 mai, le 3e RTA 

est en couverture du 

flanc droit de la 3e 

DIA et progresse en 

liaison avec la 1re 

DMI, au fur et à 

mesure de l’avancée du groupement Bonjour. Le 1/3e RTA relève sur le Monte della Comune le 2/3e 

RTA qui se porte jusqu’au col entre le Monte Della comune et le Monte Leucio, à hauteur de la route 

Pontecorvo, Pico. Le 3/3e RTA est placé en réserve dans la région de San Oliva. 

                                                           
5 Régiment de spahis algériens de reconnaissance. 
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Les 22 mai, le 3e RTA est en deuxième échelon de la 3e DIA derrière le 4e RTT. Le 3/3e RTA relève un 

bataillon du 4e RTT sur le Monte Leucio où, vers 16h00, il subit une violente contre-attaque blindée 

ennemie. 

Le 23 mai, le 3e RTA doit couvrir le 4e RTT qui marche sur le Monte Cervaro. Partant du Monte Leucio, 

le 1/3e RTA attaque en direction du Fosso Matrice et s’empare du carrefour et de la piste au-delà de la 

coupure. 

Le 24 mai, tandis que le 1/3e RTA se bat pour conquérir le Colle Tronco, le 2/3e RTA est engagé vers le 

Monte la Finnochiara (cote 271) en liaison avec le 4e RTT. L’attaque échoue. 

Le 25 mai, le 2/3e RTA relance l’attaque sur la cote 271. Plus au nord, le 3/3e RTA se lance à l’assaut du 

Monte Cervaro. En fin de journée, le 1/3e RTA atteint San Giovanni. 

Le 26 mai, le régiment atteint et contrôle les hauteurs au nord de la ligne San Giovanni, Falavaterra, 

qui dominent le Liri. 

 

3.2. Repos, 27 mai au 2 juin 
La 3e DIA passant en réserve de corps expéditionnaire, le régiment est mis au repos dans la région de 

San Giovanni. 

Le 1er juin, en prévision de la relève du corps de montagne par la 3e DIA au nord de Montelanico le 

lendemain, les unités de la division font mouvement. Le régiment est dirigé sur Montelanico où il doit 

relever les goumiers du groupement Guillaume. 
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3.3. La marche sur Rome, 2 au 5 juin 1944 
Le 2 juin vers 10h00, le 3e RTA agissant sur l’axe Monte la Croce, 

Segni, Colleferro, dépasse le 4e GTM à hauteur des Monte Fosse 

et Nero. Les deux groupements lient leur action jusqu’à Segni 

investi à en fin de matinée (1/3e RTA) et faisant prisonniers des 

Allemands qui, venant d’Anzio et se dirigeant sur Montelanico, 

sont surpris par la vitesse de progression des Français. Le Soir, 

Colleferro est occupé et la RN 6 est dépassée au nord du village. 

Le 3 juin, agissant dans le fuseau 

entre Valmontone au sud et Cave au 

nord, le régiment progresse 

rapidement : 3/3e RTA à gauche et 

1/3e RTA à droite, malgré les bouchons ennemis réalisés sur les axes par des éléments de la division 

Hermann Goering. Le 3/3e RTA marche sur Valmontone, Labico puis la station de Palestrina ; le 2/3e 

RTA le dépasse et poursuit vers Zagarolo où il est accroché. Le 1/3e RTA, en flanc garde au nord, marche 

sur Cave et atteint Palestrina. 

Le 4 juin, profitant de la désorganisation totale de l’ennemi, les 1/3e RTA et 2/3e RTA sont transportés 

en camions à proximité du Fiume Aniene (Teverone), puis progressent jusqu’à la rivière, atteinte 

respectivement à Lunghezza et Salone, où ils trouvent les ponts routiers détruits et l’ennemi qui tient 

la rive nord. Plus à 

l’ouest, le groupe 

franc trouve le pont 

de Torre Cervara 

intact et l’occupe. 

Le 5 juin, les 

bataillons de tête 

franchissent de vive 

force le Fiume 

Aniene : le 1/3e RTA 

(1re compagnie) en 

utilisant le pont VF 

intact, le 2/3e RTA 

avec des canots prêtés par une unité américaine présente dans le secteur. Pendant ce temps, un 

détachement motorisé (une compagnie du 2/3e RTA, la CCI et la CAC), aux ordres du commandant 
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Valentin, utilise le pont tenu par le groupe franc et fonce sur le Tibre, à Castel Giubileo pour couper la 

retraite aux derniers éléments ennemis voulant s’échapper de Rome par le nord. A 21h00, la division 

reçoit l’ordre de stopper sur place. Elle doit être dépassée par des blindés britanniques puis être 

regroupée pour être engagée dans un autre secteur. 

4. La campagne d’été, 10 juin au 4 juillet 1944 
Après quelques jours de repos à Rome et alors que la 3e DIA est réengagée le 10 juin à partir de Tuscania 

en direction du nord, le 3e RTA progresse en deuxième échelon de la division jusqu’au 13 juin sur l’axe 

Tuscania, Piansano, Valentano, Latera. 

4.1. De la route 74 à l’Orcia, 14 au 24 juin 
Le 14 juin à l’aube, le régiment relève par dépassement le 7e RTA à hauteur de la route 74 et poursuit 

vers le nord. Il s’empare d’Onano en 

début d’après-midi puis parvenu à 1 

km au sud d’Acquapendente, il se 

heurte à une forte résistance. 

Le 15 juin, la réduction de la 

résistance d’Acquapendente étant 

confiée à la 1re DMI, le 3e RTA 

poursuit vers Piancastagnaio. A 

11h20, Proceno et le Poggio 

Cornieto sont occupés. En fin de 

journée, le régiment atteint la rive 

sud de la Siele. 

Le 16 juin, le régiment rencontre 

quelques résistances à la Doganella 

puis atteint la rive sud de la Senna. 

Le 17 juin, le 3e RTA se met en place 

en vue de l’attaque sur 

Piancastagnaio, prévue le 

lendemain. 

Le 18 juin, Piancastagnaio est conquis dans la matinée et Abbadia San Salvatore en début d’après-midi. 

En fin de journée, les éléments de tête sont légèrement au nord de ce bourg. 

Le 19 juin, le régiment est arrêté dans la matinée par de fortes résistances au Poggio Seragio. 

Le 20 juin, le régiment atteint Campiglia d’Orcia où l’ennemi a effectué d’importantes destructions. Le 

21 juin, il est en vue de Castiglione d’Orcia dont les accès sud-ouest (cote 615) et nord-ouest (cote 386) 

sont solidement tenus. L’ennemi (29e Pz Gr Div) semble vouloir interdire à tout prix le passage de 

l’Orcia (ligne Frieda). 

Les 22 et 23 juin, la situation n’évolue pas sur le front du régiment qui doit être relevé par le 8e RTM 

afin de tenter le passage par l’ouest. Le 24 juin, le régiment attaque les cotes 405 et 411, au sud-ouest 

de Castiglione d’Orcia et s’en empare dans la deuxième partie de la nuit. 
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4.2. La marche sur Sienne, 25 juin au 4 juillet 
Le 25 juin, le 3e RTA entre dans la composition du groupement Duval qui doit progresser sur l’axe 

Seggiano, Montalcino. Il franchit la rivière puis, les 26 et 27 

juin, progresse en deuxième échelon du groupement. 

Les 28 et 29 juin, le 3e RTA reste à Montalcino, en réserve 

de division. 

Le 30 juin, le régiment qui doit s’engager sur l’axe Sovicille, 

Sienne, ne peut déboucher du fait de la résistance ennemie 

de Rosia qui bloque devant lui le groupement Guillaume. 

Cette résistance n’est détruite que le 1er juillet en fin de 

journée. 

Le 2 juillet, le 3e RTA entame son mouvement vers Sienne 

dont la défense se situe 5 km plus à l’ouest sur la ligne 

Poggio Camucci, Le Volte. 

En fin d’après-midi, tandis que la ligne ennemie est attaquée par le sud (groupement Duval), le 

régiment se contente de faire peser une menace significative sur la défense ouest en s’approchant des 

lignes ennemies sur deux directions. 

Dans la première partie de la nuit du 2 au 3 juillet, la branche sud du groupement s’infiltre à l’ouest de 

la ville derrières les défenses adverses. Puis, dans la deuxième partie de la nuit, les deux groupements 

attaquent simultanément de l’ouest et du sud. L’ennemi décroche pour reporter sa défense au nord 

de Sienne. 

 

Le 3 juillet à 06h00, les premières unités d’infanterie entrent dans Sienne, non défendue, par le sud et 

par l’ouest. 
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Dès le 4 juillet matin, les régiments de la division se regroupent au sud de Sienne pour être enlevés par 

camions et transportés sur Naples. 

Pertes 
Le bilan chiffré ci-après des tués « mort pour la France » (MPLF) du 3e RTA est extrait du « livre d’or de 

la 3e DIA ». 

Unités Nombre de tués dont officiers 

Compagnie hors rang 21 2 

Compagnie antichars 2  

Compagnie de canons d’infanterie 9 1 

1er bataillon 150 4 

2e bataillon 129 3 

3e bataillon 117 6 

Total 3e RTA 428 14 
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Récapitulatif des principaux engagements des bataillons 
 

Localisation Dates 1/3e RTA 2/3e RTA 3/3e RTA 

Campagne d’hiver : 1er janvier au 30 mars 

Monna Acquafondata 
12 janvier  X X 

13 janvier X X X 

Ligne Gustav 14 & 15 janvier X X X 

Combats du Belvédère 26 janvier au 3 février X éléments éléments 

Campagne de printemps : 10 mai au 5 juin 

Exploitation jusqu’au Liri 14 au 26 mai 
Cardito 14mai X X  

La Bastia 
15 mai X X X 

16 mai X X X 

Esperia 17 mai X X  

Attaque de la ligne Hitler 

18 mai X X  

19 mai X X X 

20 mai  X X 

Monte Leucio 22 mai   X 

Fosso Matrice 23 mai X   

San Giovanni 

24 mai X X  

25 mai X X X 

26 mai X X X 

Marche sur Rome 2 au 5 juin 
Segni et Colleferro 2 juin X X  

Palestrina et Zagarolo 3 juin X X X 

Fiume Aniene (Teverone) 4 juin X X  

Fiume Aniene & Castel Giubileo 5 juin X X  

Campagne d’été : 10 juin au 4 juillet6 

De la route 74 à l’Orcia 14 au 24 juin 
Acquapendente 14 juin  X  

La Doganella 16 juin    

Piancastagnaio 18 juin    

Poggio Seragio 19 juin    

Campiglia d’Orcia 20 juin    

Castiglione d’Orcia 21 au 24 juin    

Marche sur Sienne 25 juin au 3 juillet 
Abords ouest de Sienne 2 & 3 juillet    

Après la campagne 
Entre le 6 et le 11 juillet, le régiment fait mouvement et vient s’installer dans la région Casale, Teano, 

Sessa Aurunca. 

Prévu pour débarquer en Provence, le régiment embarque à Tarente avec la 1re tranche de la division, 

le 8 août 1944 : EM et 1/3e RTA sur le « Cameronian », 2/3e RTA sur le « Circassia » et 3/3e RTA sur le 

« Eastern Prince ». 

                                                           
6 A partir du 15 juin, les données en ma possession n’ont pas permis de préciser le détail de la participation des 
bataillons aux différents engagements conduits par le régiment. 
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Etats d’encadrement 

3e RTA 
Chef de corps 

- Lieutenant-colonel (colonel du 25/3/1944) Gonzalez de Linarès 

Chef d’état-major : chef de bataillon Sauvagnac 

Bataillons 

- 1/3e RTA : chef de bataillon de Rocquigny 

o 1re compagnie : lieutenant Alland 

o 2e compagnie : lieutenant Aléon 

o 3e compagnie : lieutenant Teyssère 

- 2/3e RTA : chef de bataillon Margueret ; chef de bataillon Valentin 

- 3/3e RTA : chef de bataillon Fray  (14/1/1944) ; capitaine Lucioni ; chef de bataillon Rendu ; 

capitaine Ruault 

o 9e compagnie : capitaine de Peretti 
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Texte des citations à l’ordre de l’armée obtenues par les 
différentes unités 

3e RTA 
« Superbe régiment qui, sous l’ardente impulsion d’un chef manœuvrier le lieutenant-colonel Gonzalez 

de Linarès, a fait preuve des plus belles qualités guerrières. 

Par une action hardie, qui modifiait en pleine bataille les dispositions initiales, s’est emparé le 12 

janvier 1944 de la Monna Acquafondata très âprement défendue ; poussant ensuite sans trêve et sans 

laisser aucun répit à l’ennemi, a rejeté celui-ci dès le 15 janvier 1944 sur San Elia. A conservé pendant 

trois semaines de bataille dans un pays extrêmement difficile une attitude agressive, fournissant 

spontanément aux autres régiments de tirailleurs de la division une aide précieuse. S’est emparé de 

nombreux prisonniers, d’un armement et d’un matériel important. » (Ordre n° 096 D du 25 mars 1944) 

« Glorieux régiment qui après s’être particulièrement distingué pendant la campagne d’hiver, vient à 

nouveau de s’imposer à l’admiration de tous au cours de la bataille pour Rome. 

Commandé avec maîtrise par une chef animé d’un esprit offensif aigu et doué d’un sens manœuvrier 

très sûr, le colonel Gonzales de Linarès, le 3e RTA a, depuis le 14 mai, mené une poursuite ardente, 

soutenue sans relâche malgré tous les efforts de l’ennemi. 

Se lançant au-devant des réserves adverses par la brèche de Castelforte, surprend par sa vitesse 

l’ennemi qui tente de se rétablir sur l’Orange Linie, enlevant Coreno et Ausonia. Se jette ensuite le 16 

mai sur la position d’arrêt dite Dora Linie particulièrement forte du fait du terrain, et l’enlève à la suite 

d’actions à la fois hardies et souples, prenant d’assaut le môle de La Bastia et s’emparant sans 

désemparer, dès le 17 mai, du goulet d’Esperia. 

Bousculant les éléments retardateurs ennemis couvrant la ligne Hitler, il gagne de vitesse le Kampf 

Gruppe de la 26e Pz. Div. Regt. ; détruit à bout portant, avec l’appui du 7e Chasseurs les casemates et 

tout le système défensif de cette position organisée, le 18 mai à la cote 101. 

Se précipite dès le 19 à la poursuite de l’ennemi désorganisé et le bouscule jusqu’à San Giovanni 

Incarico dont il s’empare en manœuvrant habilement au milieu d’une bataille de chars qui n’arrive pas 

à ralentir son élan. 

A fait au cours de cette randonnée un très grand nombre de prisonniers et pris un important matériel 

de toute sorte. 

Reprenant le combat dès le 2 juin, part en pointe entraînant tout derrière lui, dépassant malgré la 

forme en retrait de nos lignes, les éléments alliés ; parvient ainsi en se battant aux abords même de la 

capitale dont il assure, dès le 4 juin, le débordement par le nord-est en venant border les rives du Tibre. 

A été de ce fait le premier à porter le drapeau de la France à Rome. » (Décision n° 120 du 3 novembre 

1944) 
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